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~~ sistons pas,une fois encore,à la tradition de la présentation 
s voeux. Et pourtant! Que de corruption,de pillage, de mal­

-nutrition,d'aide généreuse non distribuée,dans de nombreux 
lpays, de guerres fraticides des uns quand,sur nos écrans s'étale 

r.; ' t 
:;·?_.;·\: .· l'opulente richesse des autres. 
~:-, . -. 

Istrati,notre frère,n'est-il pas plus que jamais présent,quand il d~nonce 
l'égoîame,source ,des crimes contre l'Humain(voir Le Livre du Centenaire,pages 

. 

r, ·(t 
~< 
~ --

17oà173) 

Quel optimisme inébranlable me pousse néanmoins à vous présenter des voeux? 
D'abord 1il faut faire lire Istrati,le relire,aux jeunes surtout dont la 
générosité et l'idéalisme trouveront dans son oeuvre un tonique remarquable. 

Puis,chacun de nous,prendre la résolutionde faire 
1987 pour passer de 150 à 300 l'an prochain. 

adhérent de plus en 

Un mot aussi de nos actions futures.Nos amis Alexandre Talex et Christian 
Golfetto,le resnonsable de la Revue annuelle,préparent de longue date le 
Cahier N°2( 3 & 4 )que vous aurez pour le montant de votre cotisation 
1986(120 fr.J,c'est-à-di~e LA DOITT3LE CORRESPONDANCE ISTRATI-ROMAIN ROLLAND! 
Obstacles financiers et de droit semblent levés. 
Incroyable,non ! Comment la foi peut soulever des montagnes ••• et des 
centaines de feuilles qu'on cr~yait perdues ••• 

Notez que notre Assemblée 2.nnuelle aura lieu le 14 Mars 1987 au début de 
l'après-midi (voir encart) et que de fin Mars au début d'Avril nous nous 
retrouverons en- Isère,à La Mure,pour 8 journées d'animation chaleureuses. 

Enfin,mais le moyen d'y échapper,réglez en temps votre cotisatio~198J, 
pour m'éviter l'ennui que vous devinez bien 

Bonne fin d'année."La multi ani",longue vie,comme disent nos a.mis roumains. 

Amitié à tous. Votre 

HIER Sur le vif 
Je vienis dH rencontrer Adrien.Je lui pince l'oreille I Alors ,content,p'tit, d'être t:ncore NO'f!Œ 
C0t.(['U1POHJdN ? On prend un pot! :: · · - . 
Toujour~ p..reil,hein? Un vr~i feu-follet .Tu para,tv 1~viena ; tu repar1, tu retournes téter' ta 
goutte. Tsuicâ par-çi, narghilé par-là. Aujourd'hui à Paris,demain à Bucarest? 
Raide co=e un passe-lacet partout,mais tu t'en foua,t'es libre, c'est l'essentiel. Tu entree,tu 
11ors,comme dans un moulio, comme chez nous,quoi. 
Que t'es chic,tiré à quatre épingles,une nana au bras,sur la Côte 1 
- C'était hier,l'ami. C'était hier ••• 

Le vieil ami 
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TRENTE ANS APRES 
-------~-:;=;;.;;;.ii----

~u COMMENCEMENT FUT LE LIVRE, •• L'Association ne serait pas née en 1968 avant 
sa parution. Rien ne peut mieux rendre la disposition d'esprit d'Edouard 
Raydon,son auteur,devenu notre premier Président,que la reproduction de 
l'interview qu'il accorda au MONDE • 

• 
PANAÏT ISTRATI. 

Vagabond de génie 

P EU de temps arant que ne lofent 
publiées ces œur:re, (presque) 
complètes de Pana'it Istrati, pa­

raissait en librairie, chez un éditeur 
inhabituel, les Editions municipales ! 1), 
et vraisemblablement à compte d'au­
teur, le premier ouvraoe exhaustif sur 
<c le vagabond ir..spiré du Danube ». 
L'auteur, Edouard Raydon, était tota­
lement inconnu du monde des lettres. 
Petit employé de bureau (il est aujour­
d"hui ch.el de service dans un minis­
tère) a7;ant quitté l'école à treize ans, 
il avait découvert les Chardons du Ba­
ragan en 1934; en fouillant les boites 
des quais. Et ce fut, de la part du 
jeune Français émerveillé, le .début 
d'une longue passion littéraire dont son 
livre, trente ans plus tard, est le reflet. 

Edouard Raydon ne s'est intéressé 
d aucun autre écrivain. ( Sa seule au­
tre passion fut, en peinture, Vlaminck.) 
Il n 'écrira sur personne d'autre. Cette 
rencontre entre deux autodidactes, 
dont Z-un eut sur l'autre valeur 
d'exemple, témoigne de , l'extraordi­
naire puissance d'adhésion, de fasci­
nation, qu'a exercée sur les esprits 
de son temps l'œui>re d'Istrati. -, Il 
nous a paru que c'était une façon de 
lui rendre hommage que d'en retracer 
les étapes. 

Non, je n 'at pas connu IstratL Il est 
mon. en 1935, alors que je venais ct·ëtre 
libéré du se.:Tice militaire. De 1935 à 1939, 
cependa.:it, j'ai recherché tout t:e qul tou­
chait à son œuvre et à sa vie. Déjà, en 

.1938. j'avais eu l'idée d'un livre sur lui. 
Avec un ami, nous avons trouvé dans le 
Bottin, le nom de Georges Ionesco, bottier. 
C'est à lui - et à Romain Rolland - qu'est 
-dédié son premier livre, Kyra Kyralina. 
Ionesco m'a confirmé que, dans le moindre 
dëî-all. les récits de Panaït Istrati sont la 

·fidèle transcription de sa vie. Il m'emmenait 
dans un café des Champs-Elysées où il 

~allait avec Istrati. Ils s'asseyaient à la même 
:-table, au sous-sol, dans un · recoin .qu•11s 
·appelaient « le bateau"· Et là, Istrati ·par-
lait. « Quand il partait, .m'a dit Ionesco, 
c'est le soleil qui s·en allait » 

Par la suite, j'ai recherché à la Bibllo-
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thèque nationale tous les articles de (ou 
sur) Istrati parus dans les hebdos et les 
revues de 1924 à 1935. J'ai écumé les bottes 
des quais. J'ai collectionné toutes les pré-
fa~es qu' il a pÙ écrire po~ d'autres éc;!­
v~ms : Victor Serge, Pio Baroja. ses con­
ferences, la causerie qu'il avait faite en 
Egypte. J'ai ainsi eu conna1ssance, sans 
pouvoir me la procurer, d'W1e lettre de 

Romain Rol:and à un ami où, sur la fin de 
sa vie, l'auteur d'Au - dessus de la mélee 
regrette de s'être laissé agglutiner à un 
parti. Ce qui faisait suite à ~es polémiques 
avec Istrati sur le sujet . Après la gue:-re, 
j'ai repris mes recherches. J"ai réi.lssi chez 
un bouquiniste à me procurer les deux 
livres d"Ion Capatana sur la vie d'Istrati 
en Roumanie, que j'ignorais. Ion Capatana.. 
un Roumain de France, qui vivait à Sou­
traine, près de Clermont, dans une cabane 
en plein bois. avait fondé sa propre maison 
d"édition : Artistocratie. pour publier c-~s 
deux livres. Il est mort en 1942, bizarre­
ment, empoisonné par des champignons, a­
t-on dit. 

Puis je suis allé rendre visite à. sa se­
conde femme : Anna Munsch, qui fut la. 
grande passion de sa vie et qui, à près de 
quatre-vingts ans. vit toujours, à Mase­
reau-x, dans le Ha.ut-Rhin. « Je ne puis me 
passer de tes yeux qui voient tout, lui 
écrivait-il; de tes oreilles qui entendent 
tout, de ton bon sens qui pénètre partout. » 
Presque aveugle. elle a cependant gardé un 
regard extrêmement jeune. 

Tout cela formait un puzzle que j'ai tenté 
de reconstituer. J'ai voulu le faire connaî­
tre, le rendre vivant. Mais il y a des lacunes. 
Cet homme. je l'ai aimé parce ([Je j'ai ét.é 
ému par son esprit, sa personnalité. Cha­
que phrase écrite par lw a une portée, une 
résonance. S2.::1s chercher à de.-enir po'..!r 
Istrati ce · qu'Henri Mhltineau tut pour 
Stendhal (je ne suis ni écrivain de métier 
nL historien), je voudrais autant que possible 
susciter des échanges, des rencontres entre 
tous ceux Qui l'ont connu, admiré : Joseph 
Kessel, bien sûr, qui a. très gentiment pré­
facé mon livre. mais aussi Pierre-Jean Jouve 
et tous les autres anonymes. Actuellement. 
je prends des not.es pour essayer de dégager 
les grands thèmes de son œuvre, interpré-

. ter sa personnalité. 

Il ne peut également y avoir meilleure introduction à not~e projet que 
l'essentiel de 1 1Avertissement et de la Postface de ce livre. 

L<'~ dix d<'rr1ièrcs annrcs de sa vie, il lrs passa ~ rrlaler 
rr. que furent ses quarante premières années d"nnc exisll'ncc 
hors série. Cc sont celles-ci qui, gonflées d'espoir, d":im n ur, 
de souITrancr. expriment tout Istrati. 

Sa démarche constante fut la recherche de l'homme : de 
l'homme de cœur cl de l'h omme de mi sèrr, afin- d e lrnr 
ofTrir. à l'un et à l'autre, son amitié ri d ':ipporler, p:ir 
surcroit. s<1n :ippui nu second, pour raider à se dégager de 
sa rra~se momie cl physique. 

Il fui tn11jo11rs passionn(·. jamais indiff,·rrnl. C'est ce 
qui cxpliqnr st·s contrn<lictions, clics él:iienl inhérrn_lrs ~ 
sa nature qui l'entrainait irré·sisliblemr~t \'_ers ce lui qui 
soulTrr, qu'il fül chrétirn, juif, pa11ne ou riche,-_ . . 

Il s'est éle\'r contre la lutte des classes, qu il Jllgra1l 
partisane, car il aurait voulu que, dans un commun Rmnur, 
Jrs m:iins ~e rejoignissent. par l'ascension des uns el la 
comrut"·hensie>n hum:i..ine des autres . 

Il m'a donc semblé nécessaire, Istrati riant prcsqur 
ignoré à notre époque, de le fiUivre fout au long d<' sa vie, 
de raronter ses &\'entures, de résumer ses li\'res <'-1 d"en 
reproduire urtains passages pour en faire npprfricr lt style . 
Par cc mode narratif j'ai voulu -le plus possihle, en m'cfTor­
çant it l'objectivité. m'efTacer dans J'ombre de Panaît afin 
d<' l;tiss<.'r le lecteur libre de son jugement. 

Pour ce faire, j'ai dû, en ce qui conrern(' son enfance 
el son adolescence cl jusqu'à son départ pour la Franc"<.', 
puiser largement dan!: ses livres car, ainsi que me l'nv:iil 
confirmé Georges Ionesco ·lorsqu'il me n11Trait la vie de son 
ami, son œuv~. à peine romancée, était. dans le détail, 
autobiographique. . 

Ai-je tout dit sur Istrati ? Certes pas. D autres pourro~l 
parler de lui, en parleront sûrement dans les te~ps à ,·en1r. 
•1 · e· te· que de préparer le terrain pour les ., on propos n a 
rxégè!'.es futures . 

ET C'EST AINSI QUE TOUT A COMMENCÉ,EN DÉCEMBRE 1968. (A suivre) 

C:5.@ ~J­
f)"'f§:JJ~ 
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~uilliermond fut la 4ème de la 1ère équipe des 3 mousquetair2s qui se lança dans l'aventure de la création 

E;
1 

Association et qui demP.ura -quinze ans la traductrice bénévole des documents roumains. 

'-e .. relate ci~essou~ les affres du transfert d'une langue à l'autre,et,malicieusement,les suites des déductiono 

que ~1re la logique dune fonation scientifique ••• sur un sujet qui ne s'y prétait guère. 

TRAD UT TORE ••• TRAD ITO RE? 

Je commençai à faire mes premiers pas dans ce domaine si passionnant-mais 

si lourd de difficultés car,à tout instant,on est poursuivi par la crainte 

de trahir le texte,donc son auteur.La difficulté réside dans le choix)car 
les mots ne manq~e~4t pas,les dictionnaires en sont pleins !Mais comme 
l'appétit vient en mangeant,l'exigence vient en traduisant.Le mot ne suffit 
plus,il faut la nuance,et celle-ci aussi près que possible de ce que 
voulu exprimer l'auteur. 

Mais qua.:d on a la chance de tomber juste ,quelle joie! Elle n'a de compa­
-rable que celle du chercheurqui,devant un phénomène qu'il ne comprenait 
pas ,en trouve brusquement l'explication.Il ressentiàce moment-là une 
satisfaction extraordinaire (j'ensais quelque chose,ayant fait un peu de 

recherche scientifique dans ma jeunesse) 

'La joie du chercheur et celle du traducteur sont comparables :combien de 

fois n'ai-je p~s ressenti aussi le bonheur de la dé~ouverte? 

S I N 0 N E V E R 0 ••• E B E N T R 0 V A T 0 

C'est chez moi ,à l'ombre de :-::aint Sulpice ,à Paris ,qu' e'ùt lieu notre 
1ère réunion ••• Ce jour-là je racontai à mes amis: 
''S:avez-vous comment Istrati a trouvé le nom de ZûGRAFFI , son al ter-- c,go 
des romans? 

•I >i 

Zograffi .,en grec,veut dire peintre,et donna en roumain ZUGRAV,peintre 
en bâtimen1.A son tour le mot donna le verbe(à l'infinitif)~A ZOUGRAVI~ 
qui signifie" faire de la peinture en bâtirnenti: Ceci est la forme propre 
du verbe qui a aussi un sens figuré:~dépeindre: 
Istrati fut peintre en bâtiment,il a peint)rnais et surtout il a dépeint 
pays,lieux,coutumes,situations1 sentiments et personnages,cornme ferait 
un artiste peintre~ 

La vérité ••• Istrati t.:a dite lui-même:c'est en se promenant qu'il lut 
ce nom au-dessus d'une boutique,çelui probablement du commerçant.Le 
nom le frappa au point qu'il se dit qu'il le retiendrait plus tard ••• 
Jugez de ma déception en apprenant la vérité! 
~e ne sais ce qu'en pensèrent mes amis ••• 

(Et qui sait si Istrati n'a pas un peu ••• fabulé? NDLR) 

-A 
Née à JasAy ~n 1897,Hél~ne POPOVICI poursuit s~s études à la ·Faculté des Sciences roumaine où elle esi licenciée 

en Sciences naturelle~,option Botanique,suivant en cela toute unP. famille vouée à cette discipline,dont un 

grand-pèrE: auteur du "Prodrome de la flore rournaine",couronné par l'Académie ro•1m2ine. 

Elle vient à PnrJs en 1924 et travaille trois anR dans le laboratoire du P~. Guil1iermond,à l'étude del?. 

cytologie v~gétale.Son compt:e,-rf'n<iu sur "les essences végétales" est publié par l'Académie des Scien::es 

de Parie au Bulletin d'histologie. 
En 1927 elle épouse son mattre et guide ,Mr.Guilliermond. 
Alexandre Guillie:nnond,dl!

11
chargé de cours "de botanique à l 'Univereité de Lyon est nommé professeur à la 

Sorbonne et fut élu en 1935 membre dn l · Institut. See exposél précis et clairs sur "la Rtructure fine de la 

cellule végétale" lui acquirent une réputation internationale. 
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CONSEIL D'ADMINISTRATION 

LE CONSEIL D'ADMINISTRATION A TENU LE 
6 DECEMBRE 1986 SA 2EME REUNION ORDI-
6NAIRE DE L'AJfNEE. 

IL A PREPARE L'ORDRE DU JOUR DE L'ASSEM~ 
-BLEE GENERALE DU 14 MARS 1987,ARRETE 
SELON LA CONVOCATION JOINrE. 

L'ATTENTION DE TOUS EST ATTIREE SUR LE 
RENOUVELLEMENT PARTIEL STATUTAIRE DU 
C.A. LUI-MEME ET LA DESIGNATION DU BUREAU. 

· .ACT.UELLEMENT-
Indépen~mment des numéros remis aux 
adhérents pour le Cahier N°1 et aux-· 
souscripteurs pour le Livre du Cente­
-naire,restent disponibles 

Le CAHIER N° 1 au prix de 80 fr 

Le LIVRE DU CENTENAIRE" "115 fr 

S'adresser à C.Golfetto,Valence 

~voyage 
SUR LES TRACES D' ISTRATI ~ 

L'Agence PLEIN SUD de MARSEILLE 
propose aux ~dhérents de l'Association 
un séjour de 14 jours en Roumanie, 
du 8 au 21 Juin 1987,ou un second 
de 8 jours en Septembre. 
( le Delta,Braila, Galatz, le Lac 
salé, Pietra Neant,quelques 
monastères et Bucarest:cimetière 
Bellu,Radio-télévision roumaine, 
musée des c9llectionsJetc ••• ) 
QUE LES ADHERENTS INTERESSÉS SE 
MANIFESTENT DÈS MAINTEMANT EN 
PRÉCISANT LEUR PÉRIODE PRÉFERABLE. 
Prix entre 4000 _et 6000 fr. 

Êtes-vous à jour de vos cotisations ? 

OUI, c'est très bien ! 
NON ... Alors dépêchez-vous ! 

t--------------··- ··- -------· ··- ··- · -

Le 30 Mars 1987 et le 3 Avril,à LA MURE, 
près Grenoble (Isère) 
Exposition,cinéma,débat,vente de livres, 
danses,cuisines dauphinoise et roumaine, 
entre Amis,autour de 

: ENT DE . PA~: A 1::]fflnMffifün mm 
A C T E S~ :..COLLOQUE ~NTERNATIONAL 

D u ~-. franco-italo-roumain 
·du 9-10-11 .ai 1984 

UNJYERSITE DE LA SORBOSNE NOCVELLE PARIS Ill _ 
,.:-CENTRE CENSIER 131 JlllE SANTEUIL 75005 -~A,JUS _ -

• Ilinca Barthouil- Ionesco ----------­
La Roumanie c~ez Panait Istrati,écrivain français 

• Roger Da.èo~ --------------­
La Méditerra.née de Panait Istrati 

• Gerhard Da.mb:eo:ont _________ _ 
L:'bcmm.e et "la situation lim:. te" chez Mircea Eliade, 
Emil Cioran et e~gène Ionesco 

• Jean Louts r-:oa:rriol --.....a.....----------­
Co:idi tions P.t problèmes de la traduction littéraire 
de roumain en français.Que traduire, pourquoi traduire, 
comment le faire. 

• Georges Godè~rt -------------­
Contribution· ~ ltétude des problèmes de la traducticn 
et de l'édit::~ des oeu~es de la littérature roumaine 
en France ~ 

Parallélement au Colloque de Nice de notreAssociation 
s'est tenu à Paris le Colloque ci-dessus auquel ont · · 

parL-::ipé vingt universitaires ,dont nos sociétaires 
précités. 

Coût : 100fr. 

LA REVUE HLES CAHIERS PANAIT ISTRATIU • ~.. l ;, ... de nombreux textes 
~~., ~ ' \ ainsi que sa correspon-, :~z~ . . _ •dance avec Romain Roll2nd 

, ~ .{.. cèt:.., _ ·. restent encore inconnus. 

~ -· = ~/{.~ .. , de les porter a la connai-. -_ ·':\,~ ':tz ,,.- . . -ssance de ses·lecteurs~1 

\ ·-H)~, 
-\· ~~1 ~ < ~4r ,_;. ·:.: ::',- - • . \ f --

Le Cahier N°2 ,dj§trjbué aux adhérents à 
jœ1r dé~]t 19êJ,tient nos promesses. 
Prix,rion adhérents : 135 fr. 

POUR LA 

l 

\1\ ~l~~;l_ 

w) QJ ~ \t U 100 J 
PAIE~lENT DES COTISATIONS 

Cot1aatlon 1986 ....••....•.•. 120 fr 
Muibre bi enfa 1 teu.r .•.••••••• 200 fr 
Dullet1n(rout~e comprl •) 5 fr 

CCP La S01.U"Ce n~ }O 12~ 94 Y 
LtS Ar.IS DE PA~AIT ISTRATI Tréaor~t:-: 

ACCARD. 90, rue Pierre JoigncJux. 92270 BOIS COLO\IBES 

LA VIE ET L'OEUVRE D'ISTRATI 
Dé p-6 t. 1 é ga 1 Ma ra 196 51 ~t: .. r!."i.~.~-~-~~~-~.c:~~nrH1c 
I s s ]\ 0 7 6 ? . 7 3 2 l "'· Il .. 1 Il .-------------------------'----1----___:___.:_:_~::....::..---_:__ __________ • 
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